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ch«z I f . Dwioennoy. débitant de 
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b r a i r e ,  r u e  d e  l a  D t m e .  

c b e x  V .E m i le V a n n e a b u B ,  l i b r a i r e  
r u e  d u  M id i .

Avat B lbU othèquea d e  la  O are 
(In ite ia n r « t  exU rieu r).

«LIVBE JAUNE»
et

(( LIVRE BLEU )
pM r répondre aux interpe^ations 

de U Cliambre d«« Comnaunes et de 
la Chambre des lordü, la miDistAre 
anglais publia, il a en»iroB un mois, 
un .«Livre bteui aur l’arrangement 
aoclo*françaia du 8 Avril. Il contenait 
iëtiiKle, dans les deux langues, dea 
accords intanrenB», plus uae d é i^ b e  
de lôrd Lanadowne à nr Edmond 
Monsoni l’ambassadeur de la Grande- 
Bretagne à Paria  ̂expliquaQl la porlAe 
de ees accords.

Le ministre anglais des Affaires 
étrasgire» s’ooewpwt surtout et aatu- 
relkment de latre ressortir les avan- 
taiB̂ à recueillis par rAngieterre. Mais 
«•n ’était qu’un côlé de l’arraDgemeiit, 
il y HMnquail le pendant français.

M; Delcasaé vient de le lui doneer 
avec le «Llvr® jaune» qn’ il a fait dis,- 
tribuar Jeudi au Parlement.

Le < Livre jaune • fratçiüs est un 
peu i l̂ue développé que le «Livrebléu> 
togtais. Comaae ce(ui-ei, il contient le 
Ibxte d«« aeeurds dans les deux lan
c e s ,  mais lâ dépéfhe, adressée par 
U. Palcassé, â la date au 12 Avril, à 
teas aoa ambaesadnurs, & notre 
^iaialre à Tangw et à notre repréHen- 
tânt au CalM, «st pkj* longue et plus 
fréeUe aua e«U«̂  du chef du < Fbteign 
OfQee» at le decumaul est de plus 
«Mompagaé de daux sartes relatives 
anx leoiaoiemeats territoriaux en 
Afrique.

Le Partetnent français qui va avoir, 
tufauM^» & disoutcr catte œuvre diplo- 
■Mlitua, >e4rouvera éclairé auaai bien 
<|M*iM>aÉiMe.

Il V verra, par eaeoiple, eo quelle 
MMMtiMe «o«a ftvtoiM Msié tomber, 
^04  <»i tooebfl à noedroibi de |»éeii« i  
Ten*-neuVe, les privUéfee que nous 
avait' aawiréa le traité dUtiechL Le 

« aèiaseaæ faisait' de ÿla» ee plaa rare 
dAda lé» ptr îaa dtt Ftretwh Shoreet, 
da 10 000, le «ombre de noe pècbwira 
«to» tûttl^ à 4 ou 500, voire, «b cea 
S n i é n  temps, à  *38 Bar contre, la 

- «•aariatiaa êtreHiauvienaa, que nos 
torftlétw •mpéehstoet d'utilisar une 

de rite •'«st éievéa de 4000 ou 
' 6W.eonch(fHredél71S,i»0 000.

~«M»«t«a|«iaa aaarieU jaeliAe, 4

■■w t« néeaaaire. ■ On voH, éarit If.

Delcassé dans sa dèpécbe, que, pottr 
écarter dea risquoa de conflis qui 
menaçaient de devenir inquiétants, 
nous ne faisons qu’abandonner à 
Terre-Neuve des privilèges difficile
ment défendables et nullement néces
saires, en conser/ant l’eKentiel, c ’est- 
à-dire la pèche dans les eaux territo
riales, ot en mettant pour l’avewir 
b o n  de toute contestation pos«ib’& on 
droit précieux, ce'ui de pécber libre
ment, ou d’acheter s^ns entraves la 
bodUe sur touto l'étenduo du Fi-eneh 
Sbore ».

Da plus doa indemnitéii en argent 
sout assurées à nos nationaux de 
Terr«-NeuHre.

Les avantages territoriaux r ue noi>s 
avons obtenus en Afriqaesont des plus 
sérieux pour t’avenir de nelre coloni
sation de l'Ouest africain jusqu’au 
Tehad. L’éDumérati^n portant sur 
des noms «t des régions avec lesquels 
le Ittcteur est encore peu familiarisé 
serait peut- ôtre fastidieuse.

Quant à ràvàntage capital qui 
résulte pour aoua de l’iurangement du 
8 Avril, c*est-à-dire le droit de com- 
preedre le Maroc daps notre spMre 
d*iii«uenee, sens cepeadeat modiâer 
aon statut politique, ai porter atteinte 
aux intérêts dea autres puissancee, il 
est trop manifeste ponr qu’il soit besoin 
da le souligner longuement. C’est une 
conquéta pacifique.

La difficulté était du, côté de l'Espa* 
gne, mais la dépéche du 12 Avril a un 
passage rassurant et' qui confirme 
aassi bien le texte mémo de l’arran* 
gement franco-aaglaisque le eommen» 
Uire qu’en a donné loird Lansdowoe, 
« Nous nous concerterons, dit M. De!* 
cassé, avec le gouvernement du rai 
avec lej désir de doahor satisfaction 
aux aspirations légitimes d’un pays 
voisin at ami >.

En ee qui concerne l’Egypte, tout 
an abandomiant des prétentions qui 
ne pouvaient plus étm que platoniques, 
nous sommes confirmée dans te déve
loppement des intérêts matériels et 
mor&ux que nous possédons dans ce 
pays.

c Nous conservons, et c^st encore 
li. Delcassé qui parle, toutes fes 
garanties néoeasairea à la sauvrgaM* 
des intérêts financiera de noa natio
naux. Nous en obteaoas aaésM db 
nouveUes par l’eng;agemeat qui eat pris 
vis-i-vis de nous de ne pas eonvartir 
ou rembourser, avant piusieurfl années, 
les nombreux titres ^ p t is n s  que nos 
porteurs conservant en raison de la 
sécurité que leur donne le inaintieb 
de la Caisae de la Dette ».

Enfin, loin d'étre’ ie i mauvais mar
chands dans un arrangement d ’ailleum 
poursuivi et conclu des deux parla 
aveo une loyauM incontestable et avec 
an désir manifeste de renouer et ,4» 
dév«iopp«r»ympathiqiieaaeat Ue a^Ü- 
leurs rapports, noué i peuvons éi/r4, 
comme de tout tréité beureux, q i*  
ebacun y trouve ran compte.

Dca dilfa'rads qui aoraient puitiél 
tourner «onl aplanis et lm p a lx je * ^  
lea deux paya qui, t>i«n qu en ÿ i * *  
peoter l’AUaaiagne, s^arcneqt' en rate 
de la oivilieatiaa, «at raScraue «ur vne 
baaesteUe «te4re.

Georges LAUlirafCE.

m F O B B tÂ n O N S

— u  84Mt « iborM nsdriéi éttsUr I* 
W r*l«Ui t b  «M'rtkatloa 4m pntmêtâ 

«fütat Nvim d« l«Ct>—tu  *vr« 4M m JHm* 
«•■a.

ie a  «•tvMlB.iAla

M*r« aM>»U« • tn n . lUf. HO««ii O d* U -  
■Énell« «al fa>Wr|»Ui I* r*nta t e  u e iu  A 
rrofM é»  t’M liw aM t iU»««Miax daa» U* 
toirM. L’arén d« j o v  par «I riaplt, ttffU  
p*r k  (oavenMonHil > tli «oit fW 173 totx 
coa(r« <05.

L’iatorpelliUoa d« M. Le Provoit d« U uuy 
«or 1rs inei<teifl( da la < nanhe de l’araatn » a 
t li m^Toyi« i  ose »4*im nittricnrr, I* aiWfiie 
d* la Ouerre iiant ratcM t  la Chante» par ia 
diaeoialaii de te lai laiUMre.

Le 8daat a'aa» i4aai jaadi daa* aa» bareaux 
pour aemater n  «oauniaaioa da badgat da 1M6.

— Jtadi dernier, la Cbaabra a ahard* U 
di«ca»»ton (in^rale do projet d» loi aâ  la darta 
da aenriee mUilaira Quatre oratear», le liaalraant- 
eoloael Rootael, H. Gérais, le capitaine Gojol 
de VilIrneoTe et le capilaine Hrasimy oal dtre- 
loppA lears mes peraonaelles.

V«0*tdi, d ise q a ^  da h«it iatarMUations 
relalirea à la mesara priaa t  l’i(ard da Saiat- 
8Üta t  la aoile ds la poblicaliaa de la w sioa  
itranftn da prolealalioa eoatra le «ojage du 
prtatdeal de la Hipubliqne à Rome. Le ra p ^  do 
notre amba»»adear aoprèa da Vatican a été adopti 
par 4 ^  TOix contre 95.

Apria ka dieiaratiooa Cuta» par U. Biiaad aa 
oom «e la Cottmitsten chanrta düadiar les 
dhera projets ds siparatioa dos ifliaea el de 
l'Etat et apria celles du priaidaat da Conaeil, U 
^satt eatoodn qoe la qaeation du aoasar^* 
»l»ndn à l'ordre dn joor de la Cluabre apria la 
diasaasion da budget d« 1906, e’eat.à.dire dana 
la rapriaa de la aeaaioa, ea janr 1er prachain.

Aa dUuit da la aiaaee d« londi, le lieotenant 
colonel Aoiusct t  interpelli le minletre de la 
Qoerre aur M  cooditioii» et les aaitea de la 
< marehe de l’trmie > orgaaiaie par le joaraal 
« Lt Matin » avec le eoaeoara de rautorilt aai* 
Utaire.

L« fintral André a dielaré : « L’expiriecce 
qui a ité faita a e« des coasiqafnees q æ  je 
recrsus profoadimeat et je auia le premiar à me 
bUmer pnbliqBemeat d’aroir autoriai oae eipi- 
rience ds celte gratiti >.

La dii«iuBioB a ité cloae p v  le rate de l'ordra 
dn jonr par ei aimpla (MS «oiz eontre 333.

IVr sut mil coAtre SSS, l’or«Miee a ité mlée 
en fivear da la propoiilioa de IT. Oejeaalere laU«« 
i  lUireratian de la loi qai a eoaaacré la France

1 8aaci-Onir.
La Chambr» a eoaaile repria la diacnaaion 

giaindf de 1a foi militaire. Oal Üi enteodos 
im . Joies Delalbitae, Paal Gooij et Camille Kraat.

Ll eiaoce de maidi a Mi entièrement eonsacris 
an disooora du rapporteor finirai de la ki 
miUtoiie, M. Maortoe Bertaaz.

— Jeudi matia la Chambre a inaognrer lea 
aianoe» qa'elle~f dieldi de tenir ane foi» par 
aemaine pour la diaeassion des lois oaVriiras. 
■lie a oommeDoie par rezteaaioo auz exploit»- 
lioaa commercial,is de la loi de 1898 aar lea 
aeddenta da trfVail.

A la siaoee du aoir reprise dn projet de loi 
mOttali«.

— Les Coneeila giniranx doirent être rtnoa- 
ntis par mekie aette année.

Les iltclsan des l.SOO cantons

— L’Btat-m^ior rasas n'a pas 
le rapport sar h  prias da Kfn-Tehéos. Ltt perlas 
iaormsa soUss par le» Japonais aot sans éoata 
ralenti lear marebe aar Po^Arthni.

Les Raasf a ont la pias griada conflasea daaa 
la résislanee da Port Ar*or, mais iss iapnanls 
paralaaent dicidia t a'ea emparer eoSla qM 
coûte. Ds domaeat ménw U dais dsOa Jiria qa’ils 
ss soat fixés pomr aa «air.

— Rina ds aaaasaa ea Mandatsarie.
— Qaand l’eeeadte de U Balliqaa aan arrfvéa

i  Vladi<oalock, l’amind SkrjdM  aara tana aas 
ordres 13 eainaaie, 13 eralawra ds p-easler 
raag, ô eroieeara deaeeond rang, 1 oroistar ma- 
gaaia-aaine, S croiaeara porte-lorpiUaa, 4 eaaon- 
nièree, 33 ooairr-lorpiliaara, aaM compter U 
OotiUe detarpUlearseil’eMadriiA.é»toaa-marina.

ACTUALITÉS
L'arm de maurohal — U ne réaqvm tlea d e  
te  pobltoitd . — L e m o y e a  d 'éqn illbrnr 
te Im dget. — Laa v ie u x  m suroheTa 
at te  «P a trie». — Lae petU ea m tst 
raa d a  O oava ra em eat. — L e  

MamaUtetee de  M . « b i l l e t  at 
te p etit  ohapenn d e  M. 
W aoaral. — W . P elteten  
tei,t voeu de  tem pdnuioe 
at M.

*  dnnn laa a rd ræ .

Si la aasscsrsde ds ls «Harahe ds r  Arasés a 
n'aTsit ea poar ipilogne la moft da pleaiaars 
aoldats, U a'eat pss doateaz qa'MIa canstltasralt 
rivimmeat le ploa gai ée la aemaiae. La Iraapa 
oderte i  sn journal poor lai persaettrs ttmgtttm- 
ter ss Tente, le» sWiisn  faissnt l’oMss Jhsstntrs 
sandwicfaa et portant le brassard ristassa qni 
appraaait an peapia qae la jraitM aa aeed ainq 
eeatfmes et contient lea demiiraa dépiehas. ea 
a'Üail ni banal ai triaU.

El poia, ca oorrait i  la paUIoité dss borixons 
jusqu'alora iacoanua et «a tirait d’aSdre la 
minislrs des rinances, toajoara priocenpé de 
bire t  aon budget des reprissa
Imaginra an iaatant — lont faut slaasgiesr psr 
es temps de progrès — qa« rapiraUsa da 
DhasnsiM ait paaaé a a s  aearas; ansaitét, la haat

dialiaalion et d’autorité, l’ém'manl M. ÜMcwand. 
la baot eaaamarae. die-je, impartant da aorfirdsa 
neax moulea, aa fnt jeté sar rUte st U ett Uaa 
talln i|ue I*Armés maicblt paor l'Ipiaerl», la 
Drogaerie, lee Pttee aMmenlaires st la Timnnaés 

Voua me direz qae l’idée est teidsmmsnt bille, 
théoriquement du moins, msis d*ons adaa cn 
pratiqua dUBeile, «t qae noe iantaaaina a'anraiaet 
pn aoinre anx commaadea l'entsnds bisn! Hsis 
riea n’eat empécbé le Goarernamrat ds prétsr ls 
eoncooia dea haapaa assUss. Çt aVtt aésessüé 
qoa la eoafaetioa de tariCi. Tant poar la earalerie, 
tant ponr l'arlilieria, aaee ea sans taaaas, laalprobableaieaLüonToqoés poar le premier diman- | ^  .  ». ,, _

che dejaiUet. La aeeaion dea ConaeiU giniranx , .,*T*y ? * : . ” . >***».“
e-ouare, oette a . ^ ,  la 33 août { :L ^ ,S L “ T .  t e !

-  Vendredi, deTSOt le Conseil da gaerre du reeeooræa aoat rcetreiales, se ssnhecalsnlt dss
0* c<>n>a, à Toora, oot compara lea daq officiera dooaniera oo d«s gardes-ebaapdtras st paw V.
du IIÇ* de ligne, incalpés de refaa d’obüaaanee «.saoraBd. dij» nomaaé. qai a eantama de Moa
lora da rexpaMon des Preres de Ploirmel el , bire les'ebasee, le Gonsea (n a t  eM iMMrf,
précédemment ooadamnia par le Conaeil dn 11* 1 Qq Mna. il n’ett pias été aaasibia da
corps dlsnl le Jogement fol eaaaé poar ilo» ds '
«orme; Ih aat éti «ous les daq acqulMia.

S  se poanrail qtte, poar la miae en liberté 
de M. Perdleerie, ha lU'a-Cnis âaaant appel aa 
asaaoara da la rrame, ea raiaon da l’sutgrilé 
dsat ellaioait aa Uarae.

te Le roi d 'B s t^ e  liendm très probablaa»eat 
É i>arla, naa paa é ls «a  és jaia, aoiaakt on «ndl 
éü, assis «  a«*amne.

•M U  t e l  éa Taaia aiaten. an 14  jniiW, 
mmin a* »Wla mi p«*i*st da k  Htenbiiqna. 
Matesaad-al Hadi a n in n  à Paria la 13 pear an 
zwsrtir la t7 ,11 recewa lee bonnenrs seavareiaa.

La Ligaa ée l'eoneignssarnl w«aBia<ÿ Mar 
la 19 jaia. aaa rite sa l'heanenr dts instÜnisMrs 
k l'aeea>(M 4a r«aaiTsnair« da éip«( ds U 
Uoa dtafaadanl l’itabiisaMaeal ds HastradUan 
lalqns, ebUgatoirs st gratolle.

— Gomme oa «a pariait ploa da aolaael Haé- 
aiwad. tra jourwt t  Dtatrndn qaa la « Raids 
( h n ^  k aa ill*|ioaA i  aa • * «  ssa «tndidal 
data le 14*srrondl»sas»aMdarBfis paar laaüga

Isioié -MMSnl psr la aasrt da Dr Dokoh. 
Qÿ, an ami aatnrlaé dn satoaai adéalaié:»» 
Qa» M. üandMtod, dn ienr aà tt asndta >war «a 
sMs palHiqas, aa anilMileM iinaaatilara da rm- 
sonnat 3* Qn'il ss di^oss i  allsr à la <
paar y prépsrer ane itnde snr la rélbrma et a ^  
aatta aar les raaaea ds la guarra rasao^aponai».

— Ls Viaoe Mmjtr, ssaare qoa sons snraps 
* ib S M it e « p « a ja ^  4 a « n  l» ,a » « o a p « i -  
dent éH  Tanta ■ .■ ».-!. t  partir da iS. Da 30 sa 
a». ■ 7  aara riahaaOaaasM « h M s  ds te lampé- 
ratato a»aa baa»«aai»a Jaata’M  M . jaoee* las 

«tai .éa !••!«■»

SSÏSftia’« a ^ « M a s  és téteif aaati. 
■as ésmian ja a n t e  aslsssrant

traiter da psapte rétrogrsdsr paiaqas tant b  
moada aeratt atu da l’araat et. diainasi», h  
qnalliaalif da « nsox marahaar a appUqadéaa 
hoaaaahie magialnl eat Ü i aaaai flattearqaa
l'épiihéte da « boa eUayea » aa ^  eeUa de 
« patriote >, pniaque a'eni ité nattra aarrica i  
aon paya qae d'arpeatar lea g m éa  cMmlas.

Seulement, chea nous, s'est iBajanta la aiéaa 
bisioba 
ballas k 
taal a  I 
te
paaéaasa et dsal oa appri eia tasa Isa Jaacs i»  
ssgoasR, a as bean easaoratar te ,Goa' 
d a a a ^  expirianaa, tt «at aatnda qaa Taa aa 
■ a n k m  pta». )• demaade q a d s  Utt M l  M s  
X* /« « n ia i — te eoesnrrans» — qsi |rl^a»«lt 

«itOna

ma as araaas. paa «ra» péHi dts 
Mte én U s«f 'la «n»atd i st pait^ 

na ra pan ionisée t  a ie «aét at
llTiad*-

6nte ea éé«â  neUsaé «a pas I 
Iscis et a n i M ssh sdiaÉB tedIM M i 

daéH d «M  ss*aabé àMB.  ̂
ten asa paa a. KM 4

ténisasr, oa géatrsi Andsé, W M »

Q aiat* M. Mscassl, a’sat < 
tsad il pss qaa l'aailarma. I 
pgar l’iateatans st daat te si 
si crtasaeat te g>«ss, a éti f 
n'en résiaps t il point tegteteal 
pra(.re q n ^  peot I 

ü fitilate lllid sta sésite  «esrat,! 
sar « a e  baaae fadnaa at |s a »  I '

i «  Kl

entralnenr. te ptéaMsal HtgaMid. st ■. ItaaTkr 
qié attsadail te SBSoéa da te sMaétesiaa ass 
aa panata attaad te iaataaa.

n ewt aTotr te teaaabia éa aaaaaaMa qae te 
ateÉtlw a dn mérite t  taiir as a ilte a * a  
di«sa>t>a qa'U iraTaraa emm eaam. Ja aa patte 
psa palitiqas st, aa ascflae, «  a’eat pot aor ad 
tenain qaa aoat a ca ^  iaa petite aoada. Ns» 
dentés sont d’aocord poar sa pant aantetr da 
h  aipanUoa daa IgHaca st de f l M .  al ds 
llaapM aor te raraan, ni éra rataüaa aimiéra» 
ai éh iiaa qrf aolt mysMs^ és taaaüW 
teaea «attata. Oa M  daa g a s lt a -d a i  
gaata panr aa rian aaaatr aattar éa aai a| 
l’aa TÜ ._  P avra  qna l'aa fiaa U .

Mate U y a, par waeigte. M .a b flittftM . 
MaaaaL Ça œ  anaa db itea T Taaa ns Oâs p »  
i'(MoM at H ainéral André vaat mtt^ taS 
p a U te Â 4 r iM .^ W  ém : Ü. «M pal 
a qaa te pteistta ét te O sa i »  h ta lfa tÉ la ia

«sa. Mate t e 4

• ' - ï ’ Æ i r f f i s .
iat 

deax teTi 
K. P«etaa a  H. OaeAta aaat I
teinte. U  

eroix daa Saiâls Manttea M L aasra  
gnmd-aroix da f aida éa Bte

ite tempérance et d'a 
afanéqaanoa faarM 
d a M tee lO tead a l 

tel

I a a e a  ; — te M. Casakat̂  
w irtSteteB l... U  Tte A 4 a  rstsape: 
cssteate st tarai da PertoH anaa 
eroaite.

REVUE  POUTiQ Ujf,
Qaaad lt.faarta taastte pétsaédaVI 

attd, sa sral qaa te pat Mallia;
Mrsaptee da te aw alala  aas aat» 

l'imbsswte da Vs4oaa al i
oordaL On alteit Tote qaa H. i 
iroid anz yaaz st qat s*n sa« 

w ssalamsnt és bfada ai tsat i . _  
ratrnirteslieasdaeM ssa dteaéatrteaM a

ptrlpéMa saifwsasatssL Afaéa arair 
TMts da sial teTe at aaattea, la  a  aa 
a a a  aalaé at a'aat t pites ë  
aéaaae dlaerpeUate atr te |

C a t  qa’aa rédiaU. M. Jaarta staÜ'Sa 
ane aorft r a a  s « a  U. Caabaa dt « s ¥ « M a i  

te dm«ar qall f  a a a *  A . «d a r

mM, d'aüiaars. d a  riaqaw  daaa r||î| fg  
W  mllluiri a  l'ordra da joar i  %  a A a . ^  
a'oCra anaaa daa«ar aiftetta. (a a É g lH M %  
_ ,  NT eshin-esha ia  TaaaWs dn 14 J M O  
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